
Leçon 1
27 juin au 4 juillet

Jésus et 
les lettres de Jean

« Et nous avons vu et nous témoignons que le Père 
a envoyé son Fils pour être le Sauveur du monde. » 

(1 Jn 4.14)



Dès le commencement
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Sabbat
27 juin

INTRODUCTION
1 Jn 2.24

Le 1er juillet 2002, dans l’espace aérien
allemand, le vol 2937 est entré en collision
avec le vol 611. Les 71 passagers à bord de
ces deux avions ont tous perdu la vie, y
compris 45 écoliers*.

Le plus regrettable, c’est que les deux
avions étaient munis du système anticolli-
sion en vol (TCAS). Ce système de sécu-
rité donne des instructions aux pilotes
lorsqu’il y a risque de collision.

À cause d’une erreur, les deux avions
se trouvèrent sur des trajectoires concou-
rantes. Le contrôleur aérien au sol deman-
da au pilote du vol 2937 de descendre. La
collision étant imminente, le pilote obéit à
ces instructions qui contredisaient celles
du TCAS qui ordonnait l’inverse. Le vol
611, cependant, descendit lui aussi, con -
for mé ment aux commandes du TCAS. La
collision se produisit à 35 000 pieds (10
000 m). Quel malheur ! La tragédie aurait
pu être évitée si les deux pilotes avaient
suivi les directives données par le TCAS,
des directives absolument sûres. 

Les trois courtes lettres que l’apôtre
Jean adresse à une Église en pleine crois-
sance sont empreintes d’un ton tout aussi
urgent.

À l’époque de Jean comme à la nôtre,
les faux enseignements abondent, et c’est

avec passion que le vieil apôtre encourage,
reprend et supplie ses lecteurs. Il leur rap-
pelle son titre de témoin oculaire, car il a
vu et touché Jésus dans la chair (1 Jn 1). Il
souligne qu’il n’annonce pas une nouvelle
théologie, mais ce qu’il a entendu dès le

commencement (1 Jn 2.7). Il affirme que
ce message en est un d’amour, d’amour
pour les autres et d’amour envers Dieu, se
manifestant dans l’obéissance à ses com-
mandements.

Jean souhaite que ses lecteurs com-
prennent que son message est crucial pour
la vie du chrétien, plus encore que les ins-
tructions de n’importe quel TCAS. « C’est
pourquoi, prenez soin de garder dans votre
cœur le message que vous avez entendu
dès le commencement. Si vous gardez en
vous ce que vous avez entendu dès le com-
mencement, vous demeurerez vous aussi
unis au Fils et au Père. » (1 Jn 2.24) Les
leçons de ce trimestre approfondiront ce
message si important.
_________________

* Wikipédia, l’encyclopédie libre, Vol 2937, Bashkirian

Airlines. Tiré le 14 avril 2008 de http://fr.wikipedia.org/ -

wiki/Vol_2937_Bashkirian_Airlines.

Quel malheur ! 
Cette tragédie 

aurait pu être évitée.



Jésus seul

8

Dimanche
28 juin

IL EST ÉCRIT
1 Jn ; 2 Jn ; 3 Jn ; Rm 8.32-34 ; 
1 Jn 4:1-4,20

D’un point de vue littéraire et oratoire,
c’est réussi : un message complexe écrit
avec des mots simples ; un message urgent
délivré avec douceur. Pourtant, la véri-
table beauté de 1, 2 et 3 Jean repose sur
sa crédibilité. En s’appuyant uniquement
sur son expérience, Jean écrit trois brefs
mémos à l’Église de son époque – des
mémos dont le but est de remettre l’Église
sur le bon chemin.

Les dénoncer 
(1 Jn 1.1,3,5-10 ; 2.1-9)

Pour comprendre les lettres de Jean,
il faut une connaissance de base du gnos-
ticisme. Cette théologie est si virulente
à l’époque de Jean que plusieurs aban-
donnent l’Église (1 Jn 2.19).

Selon les gnostiques, la nature de l’être
humain est double : la chair est mauvaise
et l’esprit est bon. Un tel enseignement
remet en cause les croyances chrétiennes :
1. Les gnostiques disent que Dieu, un esprit

parfait, n’aurait pu revêtir la chair
humaine, ce mal suprême. Certains
croient donc que Jésus n’était pas hu -
main et que son corps était une illu-
sion. D’autres gnostiques croient que
la divinité de Jésus n’avait résidé dans
son corps qu’entre son baptême et sa
crucifixion.
Jean répond en appuyant ses argu-

ments sur son expérience personnelle.
Son but est de dénoncer le gnosticisme
en prouvant que Jésus était à la fois divin

et humain. Employant le pronom nous,
Jean affirme que les autres disciples et
lui-même ont entendu, vu et touché
Jésus (1 Jn 1.1). Ces rencontres person-
nelles avec Jésus étant récentes, elles
peuvent être authentifiées. Les témoins
ayant rencontré ici-bas un Dieu incarné
sont nombreux, et quelques-uns sont en -
core vivants à l’époque de l’écriture de ces
lettres. Les nouveaux croyants peuvent
donc faire la même expérience, par per-
sonnes interposées. Jean les y invite afin
que leur foi soit fortifiée (1 Jn 1.3).

2. Les gnostiques choisissent l’un ou l’autre
de deux modes de vie extrêmes.
Certains optent pour l’hédonisme,
prétextant que le corps peut faire tout
ce qu’il désire puisque seule la bonté
de l’esprit importe. Les autres vivent
dans l’ascétisme parce que le corps,
mauvais de nature, doit être privé de
tout plaisir.

Jean répond que le corps et l’esprit
sont indissociables : ils font tout deux
partie de la personne qui est responsable
de ses actions en tant qu’entité. On ne
peut distinguer le mal du bien que par
l’absence ou la présence de Dieu. Jean se
sert de l’analogie de la lumière (1 Jn 1.5-10)
pour démontrer qu’il existe deux modes
de vie : une vie de lumière grâce au sang
purificateur de Jésus et à la communion
fraternelle ; une vie de ténèbres où les
choix sont guidés par le moi et qui mène
à la destruction.

« Le gnosticisme est présent dans
l’Église actuelle comme il l’était dans l’Église
naissante. Il prétend que les péchés com-
mis dans la chair – même s’ils sont plus
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Jean dit : Je me porte garant de Jésus et
vous le pouvez aussi ! Faites l’expérience de
Jésus et vous deviendrez son témoin. Nous
savons que l’amour pour Dieu résulte en
obéissance (1 Jn 5-7), mais la vie de Jésus
sur terre montre que cela va plus loin
encore. Jean démontre ainsi que l’amour
entre Dieu et les hommes est une relation
à trois voies : l’amour de Dieu pour nous
s’exprime dans le pardon ; notre amour
pour Dieu résulte en obéissance à son
amour ; la relation intime entre Dieu et
nous résulte en amour pour les autres.

Jean montre que le corps et l’esprit
sont interdépendants, que la foi résulte
en actions, que le salut ne peut être une
croyance contredite par notre mode de
vie. Il souligne l’incompréhensible acte
d’amour de Dieu par lequel Jésus s’est
incarné et a pris sur lui la croix du péché.
Dieu l’a permis afin que nous puissions
remporter la victoire sur le péché grâce à
sa puissance divine et vivre divinement
malgré le péché.

Un Jésus divin est devenu pleine-
ment humain afin que nous puissions
devenir divins malgré notre nature hu -
maine.

BRAINSTORMING

Identifiez des éléments du gnosti -
cisme dans le monde actuel (paroles de
musique, émissions de télévision, ten-
dances dans l’Église, etc.) Que faut-il
faire pour protéger notre croissance spiri-
tuelle et notre système de croyances contre
cette infiltration subtile ?
_________________
* Transformed Daily. “Are you a modern-day Gnostic?

Maybe you know one.” 27 mai 2007. Tiré le 14 avril
2008 de http://www.transformeddaily.com/.

ou moins recommandables – n’ont pas de
véritable importance ni de conséquences
significatives sur notre relation avec Dieu
ou l’éternité. Cette pensée est fondée sur
l’idée que ce qui importe vraiment, c’est
ce que nous “croyons” dans notre esprit
et ce que nous “ressentons” dans notre
cœur. »

« Les gnostiques pensent qu’il n’est
pas possible de mettre le péché à mort et
de se repentir de nos péchés. Ils oublient
que lorsque nous sommes en Christ, c’est
comme si nous étions morts avec lui et
avions ressuscité en nouveauté de vie,
ayant obtenu la victoire sur le péché et la
mort. Cette nouveauté de vie commence
immédiatement et la victoire sur le péché
nous est au moment même disponible, et
devrait tout de suite produire des résul-
tats. C’est de cela dont parle Jean. Ce que
nous faisons dans la chair et avec notre
corps importe. Cela indique l’état de
notre cœur et si nous sommes réellement
soumis à Christ, en l’ayant accepté comme
notre Sauveur et en demeurant en lui*. »

L’accepter (1 Jn 2.1)
La réponse de Jean à la confusion

suscitée par le gnosticisme est simple :
Regardez à Jésus. Pour souligner que Jésus
est à la fois divin et humain, Jean parle
d’abord de son rôle d’avocat, puis de sa
vie et de ses enseignements qui éclairent
ce que les chrétiens connaissent et pra -
tiquent depuis des générations.

L’amour entre Dieu 
et les hommes est 

une relation à trois voies.



attendre la lumière. […] La lumière brille-
ra avec toujours plus d’éclat et révélera
toujours plus distinctement la vérité révé-
lée en Jésus, afin que les cœurs et les
caractères soient transformés et que les
ténèbres morales – que Satan cherche à

répandre sur le peuple de Dieu – soient
dispersées. […] Alors qu’approche la fin
des temps et pour mieux servir Dieu,
nous avons besoin d’un discernement
plus profond et plus clair, d’une meil leure
connaissance de la Parole de Dieu, d’une
expérience vivante, d’un cœur sanctifié et
d’une vie sainte*. »

BRAINSTORMING
1. Quels sont les « oracles vivants » dont

s’est servi Dieu et comment pouvons-
nous découvrir « leur expérience » et en
bénéficier ?

2. Par quels moyens une personne peut-elle
obtenir cette lumière qui doit « briller avec
toujours plus d’éclat » dans notre vie ?

_________________
* Ellen G. White, That I May Know Him, p. 347.

La lumière plutôt 
que les ténèbres

ESPRIT DE PROPHÉTIE
1 Jn 1.5-7

« Le Seigneur aime son peuple et
désire le conduire pas à pas sous la ban-
nière de la vérité, le message du troisième
ange. […] Aujourd’hui, nous pouvons
profiter de la sagesse et de l’expérience
des temps passés. Les hommes de Dieu,
saints et martyrs, ont confessé leur foi.
Leur expérience et leur zèle brûlant pour
Dieu sont transmis au monde par les
oracles vivants. […] Ce trésor héréditaire
a été rassemblé par de fidèles témoins afin
que la vive lumière les illuminant dans la
connaissance de Dieu puisse éclairer ceux
qui vivent dans ces derniers jours. Tout
en appréciant cette lumière, ils avance-
ront vers la plus grande lumière.

« La source de toute lumière nous
invite encore à venir absorber ses rayons.
La lumière n’est pas placée là où les di -
sciples de Christ ne pourraient en obtenir
les bienfaits. Elle n’est pas coupée du
monde de sorte qu’elle ne puisse plus
éclairer de manière plus distincte et plus
abondante encore ceux qui ont reçu la
lumière transmise par Dieu.

« Le peuple de Dieu des derniers
jours ne doit pas préférer les ténèbres à la
lumière. Il doit chercher la lumière,

« La source de toute lumière
nous invite encore à venir

absorber ses rayons. »
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Lundi
29 juin



Le second Jean 3.16

PREUVE À L’APPUI
1 Jn 3.16

Les trois lettres écrites par l’apôtre
Jean abordent des problèmes ayant cours
à son époque et expliquent comment
vivre l’amour de Christ dans un monde
pécheur. Nous pouvons croire que Jean
en est bien l’auteur, car le langage et le
ton sont très semblables à ceux de son
évangile. Des phrases et des idéologies
comparables se retrouvent dans les quatre
livres et plusieurs références sont faites à
l’expérience personnelle de Jean, ce témoin
oculaire de la vie, de la mort et de la résur-
rection de Christ (1 Jn 1.1,7 ; 4.9,14 ;
2 Jn 12 ; 3 Jn 12).

Lorsque Jean écrivit ces lettres, il était
déjà âgé et le dernier des apôtres encore
en vie. Il habitait à Éphèse, une cité en
Asie mineure (auj. en Turquie). Éphèse
était bien située en raison de sa proximi-
té avec les six autres Églises en Asie et les
routes qui les reliaient entre elles. Le
courrier circulait donc facilement par
l’en tremise d’amis de confiance.

Jean écrivit ses trois lettres durant une
période tumultueuse de l’Église primi -
tive. Jérusalem avait été renversée par les
Romains païens en 70 apr. J.-C. Des indi-
vidus mal informés essayaient d’intro -
duire dans l’Église des idées erronées sur
l’incarnation et la résurrection de Christ.
Ces fausses doctrines polluaient la foi.
Jean devait agir !
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Mardi
30 juin

Un Jean, dont le thème est l’amour,
constitue une réponse directe aux pro-
blèmes mondains qui se répandaient
dans l’Église. Lorsque l’amour de Christ
nous recouvre, nous voulons ensuite le

répandre autour de nous. Nous prouvons
aussi notre amour en adhérant à ses com-
mandements. Jean vivait ainsi et lorsqu’il
est devenu trop âgé pour prêcher, il ne
cessait de répéter : « Petits enfants, aimez-
vous les uns les autres […] et ce sera suf-
fisant*. »

Il est clair, d’après ces trois lettres, que
Jean reflétait l’amour de Christ autour de
lui. Il voulait par-dessus tout que l’Église
primitive évite les folies du péché. Ces
anciennes paroles sont encore applicables
et appropriées aujourd’hui. En méditant
sur la guerre, la haine, et les autres consé-
quences du péché, nous devons nous
souvenir du don que Jésus a fait à l’hu -
manité (1 Jn 3.16). Nous ne recevrons
pas son amour si nous n’en faisons pas
don à nos semblables.

BRAINSTORMING
1. Que devons-nous faire pour aimer ceux

qui sont peu aimables ?
2. Que signifie donner sa vie pour autrui ?
_________________
* F. F. Bruce, Bible Commentary, Zondervan Publishing,

Grand Rapids, Mich., 1979, p. 1582..

Jean devait agir ! 



Pas de ce monde
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Mercredi 
1er juillet

POUR PASSER À L’ACTION
1 Jn 2.1,5

Les trois épîtres de Jean transcendent
les générations. Elles parlent à une Église
en crise – perdue, confuse et en proie à
l’hypocrisie. Elles rassurent une jeune
Église ayant désespérément besoin de
conseils et attendant sincèrement le retour
du Seigneur. Elles apportent l’espé -
rance du salut à ceux qui demeurent en
Christ et manifestent son amour.

« Que notre amour ne se limite pas à
des discours et à de belles paroles, dit
Jean, mais qu’il se traduise par des actes,
accomplis dans la vérité. » (1 Jn 3.18)
Pourtant, les gens dont il parle font le
contraire. Il est facile de se décourager
dans un environnement où certains pré-
tendent être dans la lumière tout en haïs-
sant leurs frères (1 Jn 2.9). Il est frustrant
de trouver des défauts dans l’Église et chez
les membres auprès desquels nous cher-
chons du soutien spirituel.

Alors que devons-nous faire pour de -
meurer focalisés sur Christ et son Évangile
en dépit des distractions omniprésentes ?
Écoutons Jean :
11..  NNoouuss  nnee  ssoommmmeess  ppaass  ddee  ccee  mmoonnddee..

Lorsque nous sommes confrontés à la
laideur de ce monde, nous devons nous
souvenir qu’elle ne vient pas de Dieu
(1 Jn 2.16). Et si elle se glisse dans
l’Église, ne nous décourageons pas.
Cette laideur ne vient pas de Dieu, mais
du monde.

22..  CChhrriisstt  eesstt  nnoottrree  aavvooccaatt.. Nous trébu-
cherons tous dans notre marche avec

Dieu, car notre nature le veut ainsi. Et
lorsque nous chutons, nous savons
que Jésus se tiendra devant le Père à
notre place (1 Jn 2.1) et que Dieu nous
aime tant qu’il nous appelle ses fils et
ses filles (1 Jn 3.1).

33..  AAiimmeerr  ppaarr--ddeessssuuss  ttoouutt..  L’amour infini
de Dieu s’est manifesté dans le don de
son Fils. Nous devons donc refléter
constamment cet amour (1 Jean 4.11).
Il nous donne l’espérance et l’assu -
rance sur lesquelles s’appuie notre foi.
Il nous permet de voir le salut au-delà
des mesquineries de ce monde et d’a per  -
c evoir l’éternité que nous passerons avec
notre Créateur (1 Jn 4.17,18).

BRAINSTORMING
1. Que ressentez-vous lorsque vous ou

vos frères dans la foi ne vivez pas à la
hauteur des normes auxquelles vous
croyez tous ?

2. En quoi les épîtres de Jean s’ap -
pliquent-elles spécifiquement à votre
église ?

3. Jean écrivit ces lettres il y a près de
deux millénaires. Pourtant, il semble
que l’Église se débat encore avec les
mêmes problèmes. N’avons-nous pas
grandi ? Piétinons-nous ? Expliquez.

_________________
* Ellen G. White, Jésus-Christ, p. 12.

Nous trébucherons tous 
dans notre marche avec Dieu.



Le fil conducteur

13
Cynthia Ward, Medford, Oregon, États-Unis

Jeudi
2 juillet

OPINION
3 Jn 1.4

L’ intérêt de la télévision-vérité vient
qu’en l’absence de script, tout peut se
produire. Pourtant, il suffit de regarder
plusieurs de ces programmes pour discer-
ner un fil conducteur. Au début, tout va
bien. Sept étrangers sont réunis dans un
même endroit, chacun se montrant des
plus aimables. Mais laissez le naturel reve-
nir au galop et la belle façade commence-
ra à se fissurer.

C’est le problème de l’Église primi -
tive. Tout a bien commencé avec de nou-
veaux membres, de nouvelles idées, un
nouveau message. Mais avec le temps,
des fissures apparaissent dans cette nou-
velle famille : « Si nous prétendons être
en communion avec lui, tout en vivant
dans les ténèbres, nous sommes des men-
teurs et nous n’agissons pas comme la
vérité l’exige de nous. » (1 Jn 1.6) Les
nouveaux croyants font passer leurs désirs
avant Dieu et leur prochain. Jean leur fait
donc remarquer que s’ils haïssent leurs
frères et leurs sœurs, alors ils marchent
dans les ténèbres. Il conseille à une femme
respectée de se méfier de ceux qui sont
dans le monde et qui peuvent tromper les
fidèles disciples de Dieu. Sa troisième lettre

est destinée à son fidèle ami Gaïus, l’en -
courageant à faire preuve d’hos pitalité
envers les frères qui sont mal reçus par un
dirigeant de l’Église.

Le fil conducteur de toutes les lettres
apparaît dans 1 Jean 4.7,8 : « Mes chers
amis, aimons-nous les uns les autres, car
l’amour vient de Dieu. Celui qui aime est
un enfant de Dieu et il connaît Dieu. Qui
n’aime pas, n’a pas connu Dieu, car
Dieu est amour. » C’est comme s’il di -
sait : « Lorsque vous aimez vos frères et
vos sœurs comme vous vous aimez vous-
mêmes, cela remplit les fissures ouvertes
par notre nature humaine. »

Voilà le problème dénoncé par Jean et
que la télévision-vérité ne peut cacher. Si
nous acceptions son conseil en aimant
notre prochain comme Dieu nous aime,
nous ne verrions aucune de ces choses
choquantes et déplaisantes que font les
gens pour se faire remarquer. Je me de -
mande souvent si ceux qui aiment agiter
des signes affichant Jean 3.16 accepte-
raient de mettre 1 Jean 4.7,8 de l’autre
côté. Ce serait une télévision-vérité digne
d’être regardée !

BRAINSTORMING
1. Quelles mesures êtes-vous disposé à

prendre pour mieux encourager votre
famille d’église ?

2. Comment votre désir d’impressionner
les autres vous éloigne-t-il parfois de la
véritable fraternisation ?

Ce serait une télévision-vérité
digne d’être regardée !



Mes yeux 
ont vu la gloire…
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Vendredi
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EXPLORATION
1 Jn 4.13

POUR CONCLURE
Dans ses lettres intitulées 1, 2 et 3

Jean, le vieil apôtre parle aux chrétiens
novices de son époque, et à ceux d’au -
jourd’hui, de son assurance des choses
espérées, ayant vu les réalités qu’on ne
voit pas. Il dénonce avec feu les faux
enseignements au sujet de Christ, ayant
vu Jésus de ses yeux. Il souligne l’im -
portance de l’amour pour les autres et
de l’amour pour Dieu manifesté dans
l’obéissance à ses commandements. Il
nous exhorte à connaître Jésus person-
nellement afin de devenir ses témoins à
notre tour, et à toujours regarder à Jésus
afin de ne pas nous laisser décourager
par ce qui se passe dans le monde.

COFFRE AUX IDÉES
• Avez-vous déjà essayé de raconter à un

ami une chose étonnante que vous aviez
vécue ou vue ? Vous a-t-il cru immédia-
tement ? Ou a-t-il pensé que vous racon-
tiez des histoires ? Comparez cette expé-
rience au défi relevé par les apôtres lors-
qu’ils ont parlé de leur expérience avec
Jésus à ceux qui ne l’avaient jamais vu.

• Faites un dessin ou une affiche sur ce que
Jésus signifie pour vous sans employer de
mots.

• Présentez un sketch à l’École du sabbat
illustrant combien il est important de se
focaliser sur Jésus lorsque le décourage-
ment menace à cause de l’état du monde.

• Chantez un cantique sur l’amour du
Père.

• Trouvez dans la nature des preuves que
Dieu est amour. Partagez vos observa-
tions avec votre classe de l’École du sab-
bat. 

• Préparez un gâteau que vous partagerez
avec vos amis de l’École du sabbat. Vous y
aurez inscrit des références bibliques ti -
rées de 1, 2, 3 Jean, portant sur l’amour
de Dieu (implicite, explicite, observé dans
la vie chrétienne ; voir par exemple Jn 1.9 ;
1 Jn 2.5 ; 1 Jn 3.1 ; 1 Jn 4.7 ; 2 Jn 3 : 3 Jn
6 ; etc.)

• Trouvez des moyens créatifs de partager
l’amour de Dieu avec ceux que vous cô -
toyez. 

POUR ALLER PLUS LOIN

� Ellen G. White, Vers Jésus.
� Douglas Cooper, Living God’s Love.

� James A. Tucker, Windows on God’s World.


